
quoi maint* cycliste» préfèrent rou- | PROBITE. — M«« D*vo». «mwurint ictg»rett*a de tabac étranger réparti»»' 
1er »ur la chauesé* central» du bou- I. m» d» Thtonvill*. ayant trouvé un* [an paquets da vingt. 

JOVW1AL DE rtOUBATX f i u LUNDI 18 MAI 1942 

l»»»fd plutôt qu» aur eett» put» qui en relaps»» contenant 1» salaire da quin. 
prêtante un certain danger pour leur I Mine d'un ouvrier, l'a remis» au com-
matériel. . mleserlat da police. Noa félicitations 

Le» conraande» de charbon 
SECTEUR n» » 'k l'ancienne école| 

communale anal» da* ruée du Bote et 
da* fabricant* i : 

Jendl 11 : matin : place d» la Oar». | 
rua» d* la Oar*, du Ph*mln-de-F»r. 
après-midi ru*a d» l'atspéranoe. Pat-

WASQUEHAL 

De là. lea policier» a* rendirent * 
l'eitamlnet Avet. I, ru* dé la Boutll-
lerle. habituellement fréquenté par 
Beuscsrt. et lia mirent la main aur 
quatre nouveaux kilo* d* beurre, des-
tinét ceux-ik k la veuve Oéamet. n*e 
Oaulda Mae». 111/10, rue du Qauqultr u . n n i •«, 

Le» treize kilo» de beurre ont é t é ] ™ A R I ' « »» ™ * l 
•alal» et un procée-verbal a été adraaaé 
au parquet à la oharf* dé la veuve 
Desmet et de Florent Beuscart. lequel, 
rn outre, eut k transiger avec la 
douane pour les 4.000 cigarette» qu'il 
détenait. 

TOURCOING NÉCROLOGIE 
Un concourt de gymnast ique 

entre l'« Espes-sac* » 
• t U « Renaissance » 

Vendredi zt: matin: rue de» Champ» Dimanche, de » h. k 13 h. 30. lea 
J -Derénnaucourt. d* l'Epoul. (1 k U «ymnaate* da deux de no» meilleure» 
et 4 k 70): apréa-mldl. rue* du Orand- aoelété» de gymnastique régional** 
Ctiemln et Mlmerel. t L'Espérance », de» Sport* réuni* de CHORALE SAINT - MACLOU CT 

tsaasél SI: matin: rue* du Parc, VI- Waaquehal. et « La Renaissance > de SCHOLA SAINTE-CÉCILE. — Mercredi. 
rter. Lleutenent-Cesteisin Digue. Ré- Marcq-en-Barotul ont participé k un * 19 h., répétition générale k l'égllae, 
mr-CXaafh*. MUn; apré»-mldi: rue» d» concours de gymnastique parfaitement Pour le programme de la Pentecôte. 
la Concorde, rue et place du Trichon. organisé et doté de nombreux Iota, soCIf.T* DES JARDINS POPULA1-
ru*a d'Inkermann il k 83 et 2 k SS).1 offerte P»r de généreux donateura et R E S (groupe pelgnaga A. Prouvost 
" * Î * 5 L . ÇTpuy. des commerçant du Centre de Waa- rue du Conunaadant-Botsut. Wattra-

Mardi NI matin: rua de Soublsc (1 quehal. ios). _ Le* (oeiétaire* ayant droit k 
k *7 et I k 84). Loupa, curolr, Fabri- Laa épreuve* a* déroulèrent dani la i* prima de défrichement 1041 sont 
cent»: apréa-mldl: rues d* Bébaatopoi. cour et dans la salle de* fêtes d* la prl»a de se présenter muni* de leur 
du Nord, du Bois. Qénéral-Barrall. 'u* Jean-Macé. ainsi qu'au stade mu- carte de Jardin et eart* d Identité 

,-eunion de ce genre L'ecuell a été 
évité avec soin par M. Willervki. qui 

Hôtel d* ville: • k U h., 14 k 11 h a au donner k «on travail un* lorme 
Caisa* d'épargne: t h 30 à il n 30.[non eéul«ment attrayante, mais en-

k lé h. | cor» littéraire, tout en accompagnant 
Bibl. communale: 14 k 17 h 30. .son exposé de nombreux conseils 
Blkl. populaire. * k 11 h. 31. prstiqu»» consulat belge: 9 k 12 h. 
r. S. T.: I k 11 h. 30. 
Maison d* la ram'lle: * 

La famille eat vieille comme ie 
monde, dit le conférencier. C est au-

h.. tour du feu. que s'est créé le loyer, 
élément embryonnaire de la famille 

Ch. de commerce: S à 11 h. 30,1 Lé foyer «est identifié avec l'exla-
14 k 17 h. trnoé de l'homme et avec la pe'pé 

Ituatlon de la tribu, dana »ea minier* 
_ - » e « • • •** p ' u * impérieux. »1 bien que la 

Notes d histoire j ̂ on"nu,t* .* 
locale 

nlcipsl. Elle* furent Jugée* par MM. 
INE D'.SESPtREE TENTE DE SE Frédéric Schweltser, président de l'Ee-

DeTTRCIBE AVEC DU POISON. — Dl- pérance; Cornille. vice-président de La 
manche. M"* Jacqueline Bellard. 21 Renaissance: Paul Hanuon et Charles 
an*, domicilié* 10*. ru* d* Condé. a fontaine, profeeseurs de gymnastique 
tenté de mettre An k ses Jours en dana les écoles de Wasquehal et de 
absorbant une forte dose de poison. Maroq. alnal que par lea moniteur» 
Oravrment Intoxiquée, elle reçut les KM Sover. Oodefroy. Hauwel et cou-
aolna d* M 1* docteur Dispa. Elle fut «ue, pour Wasquehal. et par MM. Vlc-

domlclhé 34. rue ,>;„,*, 

Cette Intéressante compétition 
terminé* par la dlstrlbulon dea prix 

clnquanaine d* gymnaste» 

enault* admlae k l'hôpital." ou elle aei'or Decraene. A. Danaette, A. Van-
trouva actuellement dans la coma. aamme et O. Verstraeteji pourL31*™?. de séjour 

MORT SUBITE EN GARE. — Di
manche, vera 18 h., M. Oermaln De-
cottignie», 
Pouchet. 
quai d* la gare Soudain, U s'affaissa 
M 1* docteur Lekieffre. mandé aus 
sitôt, ne put que constater son décès, 
qu'il attribue k un* crise cardiaque. 

Le corps a été transporte k la mor 
Eue da l'hôpital 

FT LA RETRAITE 7 — M. Marcel 
Leuohalt. 34 ans. cafetier. SI. rue de» M M Jeôan *T.~* H k , a M des f*t**iv" 
Ang«*. dont rétablissement était encore Tue <,, Roubalx. pour le Capreau. et k 

jeudi 21. de 1S k 30 h , au siégé, 
villon de» Sport* », rué Amédéé-Prou-
vost. Wattrelo». 

LA.NINOY 
UNE ARRESTATION. — La pOilOé a 

procédé k 1 arrestation d* Charleé 
Dupont. 33 an», monteur-mécanicien, 
domicilié S, ru* dea Rempart*, pour 

fraction k un arrêté d interdiction 

LYS 
Les dévouée organisateurs nous 

prient d» remercier en leur nom le» 
généreux donateura qui ont contribué 
au succès de ce concours întersoclétê». 
dent la premier* manclu s'était dé
roulée k Marcq. 

Les commandes de charbon 
is-nption k 1 école daa fin**, ru* 

Philippe de Croy 
êeigneur de Tourcoing 

consacra ta vie au service 
de se$ maîtres princiers, 

l'archiduc Albert 
et la princesse Isabelle 

Chex les Concerto» 
Lé» Oonoertoa ont donné, dimanche, 

au foyer Notre-Dame, un* seconde 
représentation de leur grand auoeé* 
< Terra da feu s au profit intégral de 
l'Asile des vieillards des petites scéur» 
de» pauvres et d* l'orphelinat d* la 
rue de Oand. Le public répondit Se* 
•.creusement k l'appel qui lui «tait 
lancé et c est devant une belle salle 
que ae déroula le. spectacle. Oeiul-ci 
comprenait une partie music-hall avec 
lée olown» Barnett et Boby ; 1* fin 
diaeur Roland Duetth* et un* char
mante saynète qui fut Interprétée par 
M"" Marcel.» Dhalluln et Annie Mi
chels* 

L'ouvragé de Lecloe et Dumaine fut 
l'objet d'un nouveau succès dû k un» 
bonne distribution, qui comprenait 
M '•• Jeanne Bouaaemart et E. Marte 
al*l que MM. R Duetthé. O. Dujar-
din. J. Leoocq et P. Dhalluln. 

CONVOIE FUNEBRES 

plus puissante, la plus universelle 
n.ent observée du mondé ancien 

Peu k peu. la notion du foyer *'e*t 
amplifié» «t s'est épurée «t le» fameu
ses loti de l'empereur romain Auguste, 
promulguées en l'an 1S avant ,iotre 
ciP défendaient déjk la famille, favo
risaient la natalité et chat.aient aêvé-
-ement tout ce qui pouvait porter 
atteint* k l'intégrité du foyer faml- SECOURS AUX FAMILLES PRIVEES 
liai. Le christianisme a apporté un DE RESSOURCES. — Paument pour 
élément nouveau k la conception an- la 1'* quinzaine de mal. au Bureau 

c e n n e de la famille. L'union deside bienfaisance. Jeudi 21 mal: de 
époux rendue »ainte. la famille devint] S h. 30 k 10 h . N •• Impaire; d* 10 h. 

objet d un véntabè culte dans le., a 11 h. 30. Ni* pair», 
pays de tradition chrétienne. 

Il a fallu arriver aux temps moder-| MAKC. lJ t N - B A K t t l i L 

L'ARRESTATION DE DEUX CAM-

CROIX. — M— Haevoa LISNARO-PErlANT. son «pou** ; 
M. Mauauct LIBKARD ; 
M. et M " Otonor» LIENARD-MAUKSE : 
M. «t M » Louis LIsVNARD-VANDERKEI.EN ; 
M «t M » LOUU THIENPONT-LIENARD. ICI enfuit» ; 
MM. jAcgrra et Pumas LIÊNARD. ses petlts-en/snta : 
M. et M » Moin RICHARD-LIEN ARD et leur famllia : 
M. et M " Ozoarjss PENANT-DOUTRELUIONE. tes sratir. beau-frère e* 

fellts-trruri, et tout* la famille, 
voua prient da bien vouloir assister aux Convoi et Bervlo* aol«nn*ls d* 

Monsieur Hector LIÉNARD 
époux do Damo Jeanne PENANT 

pieusement décédé k Croix, le 17 mal 1942. dana sa S I " année, lesquels 
auront Heu en l'église Salnt-Vlncenr-de-Paul. le mercredi 30 courant, à 
9 h 30. d'où son corps sera conduit au cimetière d* Roubalx pour y 
être Inhumé. 

Assemblée rue Baudln. 39. k 9 h. 15. 
Lea condoléance» seront i cours à l'Issue de la cérémonie religieuse. 
CET AVIS TIENT LIEU DE FAIRE-PART. 

P.F.G.. 1. ru* da Presbytère, Tourcoing. Tél.: 37127 Rx 

Wattreloe. Toufflei 

| née» du futur seigneur de To 
rue» du Fresnoy. n'est parvenu. Nous savons qu*. dés 

•. Fénelon. Descar- 1582. U contracta une alliance deâ  plus 

„„„ , . . . - • _ - „ „ „ „ . _ , V I i abandon eat devenu particulièrement- BRIOLEURS. — M. Catel. commiaaein 
Philippe de.Croy naquit **" ^ U e r u i b l e dans notre p»ys. et il est hors d« policé a fait procéder k l'erreata 
î?.f.nt.î*" iii ' . ' î ï 'AI'.A ï i i i V f ï i ? f r de dout*. qu* celui-ci a payé cherjtlon d* d*ux malfaiteurs habitant 

; abandon de ce culte de la famille. ! Marquette, lesquels ont été surpris 
qui avait fait sa force dan» lea siec.ea au coure de la nuit de samedi 4 dl-
antérleurs. manche, en flagrant délit, alors qu'Us 

M. Wlllerval a exposé comme U con- cambriolaient une ferme eur le terrl-
. venait ce qui a été entrepria sur le! tertre de Wambrech'ee. 

V e n d r e d i - rue! d . ^ IV.nq.uSt. va maintenant se pour-
£ \ j £ s ï s \ ^ £ & s \ f i S & C o T \TSiïîs de 'croy* étan? m o V e n T ^ i , ' » . P«»ii*r. plan, qu'on n'eut Jamais SUlrr, . f .» d . falr. conna.tr. lé . ^1». 

S h.. *a„* des fêtes, rue Jean M a c e . i ^ , ^ p ^ ^ ^ ' T u t t jeanne-Ha-1 «on ni . Philippe lui aucoéda. Il eom-,dû lui ôter. si . Jusqu Ici. la p.upan 
. chette Jesn-Bart. Mairie. Progréa. O-1 mença très tôt k servir k la cour du des réformes envisagées en face du 

Paiement S l x D „ p „ c n l n H « p e ! . BgliH. ro! d Espagne st ne tarda pas k an Péril sont restées lettre morte. 1! 
" Samedi 23 . rues J-Oueede. Fal- \ mériter le? plus grand*s_faveur». PS^|a»SS>l«j »»»*, désormais ' 

rlherbe. Hem. An»tol«-Fr»nc. Jour 

pour le Centre. 
SECOURS NATIONAL, 

1 Jeudi 21. k 14 h. 13. salle des fètea rue 
de Roubalx, pour le Capreau, et 

v.rt * 1 h. 30 du matin 
J*t d'un procès-verbal pour infractioi 
k l'heur* d* la retrait*. 

DEFAUT D'OCCULTATION. — M» 
Maeis-LouKe Desprez. 29 ans. mena 
S*r», n'avait pas camouflé les fenêtres }'* n 1 3 , a l l f , d „ , » . „ 
d . son logement Elle a fait l'objet, u t , , C e n t r e , dans Tordre h»-. 'b l^.' Ne,rTer" câtln.L 
d u n procés-verbai pour ^fraction » . b ; t u f l "^arSfTl ?uei C*l .n„ . H-Ohé . 

DANS LA POLICE. — La police dé[c,ut«r*a. Pasteur. Parc-dee-Spnrt*. Ho 
Wasquehal. en pleine réorganisation. : c.he. Carnot. Juatlce. Ern-Rehan Ed. 

d être renforcée par quatre ] Vaillant. Kléber. Iéna. Vsuhan. Camp 
gadier-chef de la po-'de-Mar». Collsé». Isly. Bélfort 

enfin 
I i'a'n'Ts*o'."étant"aîié""en Espaarne. aans compris que. sans la ftmlle. on n'ar. 

• " • " ' f r o y . de Oavrols Emlle-Zol». O.-Du- dout . pour quelque mission diplôme- rivera Jamais k régénérer la France 

l'oocultatit 
LE VELO VOLE... PUIS PERDU. — 

Nous avons snnonoé la plainte déposée 
par M. Alphons» Meul. 3* ans. 13. rue ^Viû Paul-Bert. qu: eut aon vélo volé ru* 
d* Lannov. devant un débit de tabac 
où 11 était entré. Il s'atr.aaait. rappe-
lona-4**. d'un vélo de dame. L'enquête 
ouvert, par la police, amena l'iden
tification de l'auteur du vol. une 
lamma. Marn-TTvérés* Oill*. 1S ans. 
11. rue LaJontaine. qui a été arrêtée 

O.U.-CI n . n i . ps» avoir volé le 

d'Etat Ceux-ci ont pria tmmédia- I Mercredi 27 : ruas de Lannoy. Salen-
tement possession de leur poste et I ero. Met* Strasbourg, des Champ*. 
commencé leurs fonctions sous la dl- i Jardina. Lorraine. d'Alsace Mulhouse. 
rection de l'actif commisaair. de po- Bon-Poete, Rabelais. Tour-Elffal, Ber-
::ce. M. Pasquier,. qui va ainsi être thelot. 
utilement secondé — ^ — — — — 

IN CONCOURS ENTRE JARDI
NIERS — Les Jardiniers adhérents au 

Têiô~Te~M.~MeuT"ms.ia elle "met'ce" vol Sunséasunl d» la Société de. Jardina 
aur I. compte de livrées.. 

HEM 

obtint du roi Phlllpp. II Le conférencier souligna ce qui avait 
l'érection an comté de sa terr* dé été lait dans notre ville en faveur 
Solr*-le-Chateau C était 1* une faveur de la famille; la réunion s'acheva par 
lnslfn*. , u n < Partie artistique qui fut assura* 

C'Ht au cour» de ce même voyage ! par M. Pol Plerret et la petit. Mary-
qu'ul fut créé capitaine dea garde» du vonne. de Radlo-P T T M. Louis 
corps de Sa Majesté catholique aux Chauvel, qui présidait la réunion. pré-
Pays-Bas Bientôt, inveati dee plus senta le conférencier et tra le» con
tient*» fonction, u entra finalement j cluaicms de sa causerie, 
dans le conseil des prlncee. 

Devenu veuf en 15SS. Phlllpp. 
1res k un nouvesu mar âge 

dee deux Inculpée qui 
sont certainement pas k leur coup 
d'essai. Ils aeront transférés lundi au 
parquet da Lille. 

SOCIÉTÉ ECONOMIQUE 

K l . était ce Jour-ia. parait-il. «t 
malgré l'heure matinale, complètement 
ivre I A u l point que. rue du Coq-
Franeaia. *U*< tomba d* la machine. 
qu ail* abandonne. 

Naturellement, le r*te n . resta pas 
:-in*ri»mps abandonné csr. peu après, 
un amateur r e adopta • Et depuis 
on eat sans nouvelle du vélo . . Msrie-
Thérk** OU'.* sera déféré* su parquet 
et 1 enquête continue. 

popula:-.» de Roubaix pourront, su 
présentation de leur carte, retirer t 
la mairie. «"• guichet, la feu'.lle-r*. 
pons. du concours référendum su 
.apprentissage, doté de 20.000 fr 

Les c o m m n n i o m solennelle* 
s Ssint-Cornei le 

P r • k reti 
'.ôtur* du concours. 

WATTRELOS 

CROIX 
Le* communion* «olennelle* 

au Christ-Roi 

Croy n'était pss moins distinguée j par 
ses vertus que par la noblesse dé sa 
nalaaance et aa richesse. De son mariage 
avec Philippe naquirent trois enfants 
dont 1 aîné Ohartea-Phlltppe-Alexandre 

La fête de la Penucôt . volt s* dé- ' u t '• Pr.,fr>'*r d u c < 1 ! , U T I Î A_ e'i,'m 
rouler chaque année la eérément. daa.fP0 0 ,"' . » ««pagne et l'« P iT»"f*' " . 
communions solann*U*. *r. la paroi.- , fawal.nt une guerre ach"™*» *«• " " - ' 
se S»lnt-Cornelll3. "PP« *• Croy eut 1 ocCMlon de t»m-

L* dimanche 24 mal. trente-cinq en- Jattre pour son roi. Ma.» Philippe n 
fant* ivlntt et un garçons et quator» i * ^ f « n « V*1»"1 £ ' £ * * ^ ! r L*' 
fine.) «approcheront d . la Sainte P * ? " J ^ „ • ' , n . , s ^ .1 «if. T^heife 
Table, le mit ln. et aprêa avoir assisté ; P-». ™L!°,u^™1I ,* t* ,à

r. " " " ' ' " o ' i ' ' 
» • . „,.^n » ,»^ . _ : • - „ . . i . « . r t i f in . . i qu II accordait en msrlsge s son cous.r 

1 srohldue Albert, les Etats-généraux 

étions n"« 6 SOI k 7 800 

Mgr Flipo. délégué 
de S.E. le cardinal Liénart. 

a présidé les funérailles 
de M. Josse RassoirPoIlH 

a grand'mei 
ront aux r épres 
1 après-midi et qui seront suivis, d . 

h . 24 msl. fêt . de la rénovation dea promeasèa du bap
tême . 

Une fête en l'honneur 
de deux institutrices 

de la paroisse Saint-Pierre rut*^*n'iS!w •t*MB*< u *évou* 

t'est le dims: 
la Pentecôte, qu'aura lieu la rérémo 
nie de la communion solennelle et 
la paroisse du Christ-Rot. Vingt gar 
cons et qulnse llllee participeront I 

oeil, cérémonie k lequel 

garçons i 
C'est devant une aSelst.nre exceav 

,,_ tlonnellwnent nombreuse qu'ont été! 

'^.^"Z réuni, k Bruxelle». chargèrent Philippe S.lnt-LouU. e.Jujlénxll.M de M. Josse I 
de se rrndre k la cour, pour assister i Rasson-po.1 

cérémonies et être l'Interprète de 
embre du Conseil pa 

président honoraire du Trl-
ic'ur» ae"ntïm«nt*""L* "r*l Pnlflppë II bunsj de commerce, sdmlnistrateur 
ét«nt mort. I» comte d» Solre eut roc- de la Banque de Franc d . Roubalx. 
rssion. psr sa présence k Madrid dé La levée du corps fut faite par M 
rendre hommage k son successeur Phi- if chanoine Orenon. entouré d un nom. 
lippe III et de lui expoew lee VŒUX breux clergé De» couronnes avaMnt 
des populations dee Flsndres Le roi été offerte» par le gouvernement d . la 
accueillit avec bonté le» propositions Benque de France et lea divers grou-

Trente garçon» et trente-six filles de Philippe de Croy. comte de Solre. st peinent, dont faisait partie le défunt. 
•Unt-Pierre avait orga- , , „ » . . » ; „ i „ „ ; _ : k - _ _ « . ; » , ( , . , feront cette année, le dimanche 24 b.en que ce dernier rendit alors un Lea oordona du poêle étalent tenus 

pour hier dimanche une fête en Vn CSieiâer S qui ni Oéurr* ni i « O B ï l m â l ^UI ^ u p^nt^oot»,. jeu, e o m . immense service à .son pays. par MM F. Oarlsslmo, ancien président 
1 honneur de M"" Loulxe Dubois, dl- ne manquaient munlon solennelle C'est le R. P. Avant de quitter Madrid. Philippe de la Chambre de Commerce de Rou-

Amend Goemtn. franciscain, qui prê- i avait été créé chevalier de la Toiron balx : A. Trenteeaux. ancien président 
le nouveau roi. Impatient de du Tribunal de commerce de Tour-

son pays. Philippe quitta l'Es- coing : J Chrlstory. président du Con. 
libre. l s P*ix_D» ck»r* ^ e n c o a u a i r a ^ r u . ' A N N A P P E S i Pagne en Jtlln 159» et précéda de oeu seU paroissial; M. CauUiea, ami per 

LEERS 
Le* communion* solennelle» 

paroisse 

rectriee. et nos* catteau. institutrice H l m _ , . „ _ , , h „ r l n m . r t e u r Amand Goemln, franciscain, qui prê-1 avait é 
k r é e o l e Seint-vincent-de-paul. déco- """.^l ' rUi îran. . *t 1. gardon d* Pa™« !•* énfanu k « t u émouvant. | d'or pa 
rtesd. la crou d . 1 e n « i g n « n . n t de ^ " ^ D f ^ n V renclnt'r. ïnt rut -érémonle . r evo i r . De Neckére 

l'église ' • * Poilus, Florent Beuscart. cafetier. 
8»1int-V'errs"f'u™di« a'"le'ûr TâlaWiîsm* :ti' ru* d * l a P°*"- 1 u l tran»portalt 
M. labbè F. Léfebvre. curé, offlci.lt; l " » " * * a-ssea voluminru 
avant eomm* diacre et «ous-discr*: Celui-ci. 
MM. le . sbbé. Bernard et Vanhoutte. conststéren 
viealrs*. Dans les Italie* avalent pri» beurre en paq 
plaça: MM. las chanoine* Beun. doyen l 

C Hondschotte. ancien curé de la pa-
Fremsux, dKJrcteur diocésain 

DISTRIBUTION DU BEURRE 
ïin.^ . u , 7 . » noliclera 1. « 1 habitue», mardi 1». de 9 h k 12 h. grand ècuyer. Philippe accompagna.t de la ms 

t î . t » ™ . , , e S k M de ' t de 14 h. k 17 h. par las soin, de le . princes lorsque ceux-ci firent leur' Le oeu 
t. renfermait »ept kilo» de j j » ^ ^ >~ | , n t r é . j 0 T , U M à ixmvk'.n. Des cérèmo- Pierre R» 

FOREST 
Pêttè 

effectuée au do-
.. . lcil . du cafetier devait encore faire 
découvrir deux kilos de beurre, eept PASSAGE DU PERCEPTEUR dea ron

de Jambon, une peau de veau trtbutiona k la mairie. Jeudi 21. pour 
fraîchement aaupoudrèe de ael et 4 000 percevoir les contribution*. 

ÎSCSÎ LANNOY SERA-T-IL AGRANDI ? 

l'abbé Csnls, directeur dea écoles libres *"' 
de Roubalx et se* cantons. 

Après 1 Evangile. M le chauoin 
Beun rappela l'importano. de l'enee 
gnement chrétien et 
m e n t , des lnstitutrtc. 
vouant depuis tant d années 
tlon dee enfant* 

La schola dea Jeunea fl'.le. inter
préta I** chant* d* la cérémonie. 

L apréa-mldl. k 1S h., prèa de neuf 
cents personne» ae pressaient dans la 
•alla Jeanne-d Arc pour asalster k la 
séance récréative organisé* par les éle
va* et ancienne» élevas de l'école 

M. le curé présidait, entouré de M 
le chanoine Beun. l'abbé Bernard 
M— Eugène Dutholt. MM R. Brouil
lard, préaident du Comité libre: Louis 
Drmotln. M™' Bcrépel et les décorées 

Le. nombreux numéro, du program-
m . furent Interprété* avec talent par 
le . ésêv*. *t anciennes élèves: mono
logues, chsnts. saynétea et choeurs 
soulevèrent tour k tour les spplaudla-
s*ments de* spectateurs charmés 

Une opérette en quatre tableaux : 
« Riquet k la houpe ». tint la deuxiè
me partie de ls séance Le talent des 
artiste», la beauté des costumée et des 
décora. 1* Jeu amusant des tout-petits 
assurèrent 1* «uccee d* cette char
mante feerre 

L*. oheeur» et l'orohestre étalent 

Saoé. sous la direction artistique de 
"• Jane Evrard, le» ballets, dirigés 

psr M. Fontaine, professeur d'éduca
tion phy.lque. 

Au cour» de la fête. M. H Broul-
lard. préaldént du Comité libre, féli
cita M11** Dubois et catteau. puis il . 
leur rssmit un cadeau. M. le curé vint 
k aon tour lee assurer de la recon
naissant» d»a parent» et de la paroisse 
tout entière. Mm» Delschsusaée-Des-
camps s'associa ensuite eux félicita
tions dont le» deux institutrice* étslent 
l'Objet. C . fut alors 1. défilé dea én
fanu, depuis les tout-petits Jusqu'aux 
p u s kg;*» qui. joyeusement, fêtèrent 
leur* deux msitreaaes. 

Pour satisfaire un grand nombre de 
personne» qui n'ont pu a*al»Ur k cette 
séance, un* deuxième repréaentatlon 
aura li«u 1. dimanche 31 mal. 

VACCINATION ANTIVARIOLIQUE. 
— Séance g r . t u i u mardi 19. d* 9 h 30 
k 10 h 30. au Dispensaire de la mairie. 

CONSULTATION DÉ NOURRISSONS a 7 L Y n ' n o f ^u!n*?oVfa5t*,t'âfln d'ob-
merersdl 20. d* 13 h. k 1» h . a .* Ma- t , n l r q u , a r * frsctlons des wrntolres 
uvnltê. vivenue Oustave-Delory 6f L j r , M a H m « l e n t rattachées au 

PASSAOE DU CONTROLEUR de. chef-lieu de canton, 
contribution» direct*., k la mairie. 
•ail* de 1 inspection scolaire, mercredi Pour compléter les explications qu* 
20. d . 14 h k 16 h | nous avons donnéea. voici un croquis 

t de sa fonnel : Gustave Florin et Oustave 
l.té de Tiberghten. représentant Le personnel 

maison Josse Rasson-Pollet 
conduit par MM. 

Joyeuae k Louvain De» cérèmo- Pierre RaAson-Oattesu. François Raa-
nles identiques S oelle de Louvsln »e son-Lamon. Léon Dupont-Rasson, fils 
répétèrent dans lé* ville» de Oand dé et gendre du défunt, qui avalent pour 
Oourtr»l; de Lille, de Tournai, qui pré. , deulllanu M. l'abbé Chantry. dlrec-
tèrent serment k leurs nouveaux aou- teur au séminaire de Lille, . t les 
verstns. R R. p p . Dumont et Quéméré. 

Envoyé en ambassade k Rome pour} r* messe fut célébrée par M le cha 

EXPRESSIONS 

"Vive comme 
la poudra " 
— *acassr».s»evif »we — 

... mai* pour garder à 

votre vnage sa poéti

que douceur, choisisse* 

une de* 7 nuance* sub

tiles de la transparent* 

POUDRE n BEAUTÉ 

3*3 

M" V" Léon VANDENBULCKE 
née Germtine DESMETS 

pieusement décédée k Tourcoing, le 
1S mal 1942. dan* sa 70 année, lèa-
qu.l» auront llèu 1. mardi 1* mal, è 
* h. 1S. an réalisé Salnt-Jean-Bap-
tlau, s» paroisse Assembla, k la mai
son mortuaire. 3 ru. d'Havre, k S h. 

Da la part d . : M. «t M»" Decadt-
Vandenbulcke. a** «nfanu ; M"*> Mo
nique et Frandne Decadt. ae» petl-
u»-flll«». et de touU la famille. 
P.F.O.. Tg, M. rue d . Lille. T. SIS 

I On annonça la mort da 

Msdsm* Richard DESLiE 
né. Rsckel VANDUYNSLAEGER 

Veuve d* M. Emile HOLTOET 

décédéé k Mouscron, 1» 18 mal 1941, 
i dana sa SI» année. Les funéraUla* 
I auront lieu 1* mercredi 30 mal, à 
S h. 30, en l'église Salnt-Antoln.. S 

: Mont-k-L*ux. Réunion k la maison 
mortuaire, S. rue du Chalet, k S H. U . 

De la part da : 
M. Richard De»lée, son époust : 
M. et M » Henri Bolvo*t-D**lé*. 

|ses enfanu, et de toute la famllia. 

REMERCIEMENTS & OBITS 

TOURCOING. — Voua eus priée d assister k l'Oblt qui eer* célébré 
en l'église Saint -Christophe. 1* Jeudi 21 mal 1942, k 9 héuns , pour M 
repoj d» l'ame de 

André DESCAMPS 
décédé en captivité lé 21 février 1942. 

De la part de : 
Madame Aiftia* DESCAMP8-JORFL. son épouse ; 
Monsieur EsttLt DESC AMPS-DEN S LOS. ion syere ; 
Madame OIOKGSX JOREL-WARHEM, ta belle-mère 
Monsieur HSNSII WARHEM. «on prand-pér. ; 
Moniteur ADONIS DESCAMPS son frère ; 
Et dé touU la famllia. 

Monsieur et Madame A u m r DEJAEOHERE-DsgJlUVEWWl : 
Monsieur CLAH** DEJAEOH1RE ; 
Mademoiaelle MASU-AHTOUfrm DEJAEORERE : 
Monsieur et Madame EVOINI OELHUVKNNE-VANSTNOEL. 

et toute la famille, trê* touchés daa nombreuses marque, d* sympathie 
qu'il* ont reçu** lor* du décès de 

Mademoiselle Déniée DEJAEGHÉRE 
remercient le» per»onne» qui ont assisté aux Funérailles et celle* qui, 
empêchée», ont exprimé leur» sentiment* d* condoléance. 

Waaquehal, 7, rue Carpeaux. 

Monsieur et Madame KERCKROVE-OCEANT et leur famille, trea 
touchés de» nombreuae. marques dé sympathie qu'ils ont reçues lor* du 
décès de 

Mademoiselle Micheline KERCKHOVE 
remercient le» pernonnei qui ont eMlité eux funerellles ou o.ul empe-
chèee, leur ont exprimé leur* sentiments de condoléance. 

Car» âe/foj 
Lannoy t fi 
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W S i£Z LANNOY 

Hadarn£S\- \ \ \r^àrJ5, 
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HALLU1N 
TAXES A LA PRODUCTION ET SUR 

LES TRANSACTIONS. — La percep-
tr*lt*r i*« affaire, des prtnee». PhilTppe I nome O^non""aesisté"dé a€M"les"abbés t l o n ** Poursuivra Jsudl 21. ds ( h. 30 
de Croy reçut k son retour ls mission Deschamps, et Deiplanque. La chorale. * H h. Ï0. k la malrl., salle d . la 
de félicit.r en leur nom. le roi Henri IV parolsewle Interpréta les chanta [Cala** d'épsu-gn», pour le* nom* com-
de aon mariage .v*c Marie d* Médlcl*. Après rév»ngile. M le chanoine mençant par le» lettre» A k L et l*s 
Il le fit par un discourt si poil que le orénon Ht l'éloge funèbre de M Ras- (retardataires 
rot en fut chsrmé et. se tournant vers n , , t rendit hommete k as* bauus i AU COMITE D'ENTRAIDE AUX 
le. seigneur» qui sssistalent k 1 au- venus de chrétien, de père d» famille PRISONNIER». — Mardi, permanence 
d'.ence il d:t: » Qu? voua semble. Mes- , t d . citoyen. de 14 M u h su ai***. 42. ru* J**n-1 
sieurs, d* c* gentllhomm. flamand? Ne parmi 1 assistance noue avons noté Jauré» 
l~r tp;Vnc.î."mé1m.. ,c1ul \?°.îvé'nt"lé S "L"*""' d ^ M M ' M » r M C » u x ' SfiffJ TAXES A LA PRODUCTION ET SUR 
MB Français mêm». qui le ssvent I» . , c h » n o l n . OouMn. doyen de Ssint- I L E S T R A N S A C T I O N S . - Perception 

\ * Christophe ; Thsune, consul général de ; i . u d i 21 m a l de * h 30 k " ' 
1S09 Phlllpp» eontract. un troi- rw,i«ia„. : voreu. orésid.nt. de la t*1** - l t — * • **- *-Mm^-.*. ' 

sème 
Coucy 
cérémon 
Tournai »'»»»oei« tout particulière- TourcoinV d7' no%ib-è'ù«éà~Dë"»on'n»ii-
ment En 1S12. les prince, Albert et ^ ^ m o n d , °mdu,7r ? , r c o ^ m e r . I * u c o " « D K TERRE HALLU1NOIS 
Isabell* chargèrent Philippe de Croy V . " Cî ^ o n .» d l memhrï. d « - Mardi, permanence de 10 h. k midi 
< . 1. . --- * - - . . . - n,, «>t c'"' "• im région et oe» memnra. aea — ^_ i« a 1» », . . . in~ i s» ssa. nue-

comité* d oeuvre» «rhollque» d» 

Cours financiers 
hebdomadaires 

COULISSE 

représenter au mariage du roi 
de Hongrie Ce fut ls dernière mission 
que remplit le seigneur de Tou-colng 
A son retour. U s* trouvait *ncore 
en Allemagne quand la mort le surprit 
Sa vie entière avait été ooneecrée au 
«ervtc» de se* maîtres princiers, qui 
honorèrent en sa personne l'un de* 
plus grand» seicneurs de l'époque 

et dé 1S k 1S h., au local J4. rue Ou«-
t»v*-D*«nettr.. 

POINTAGE DES CHOMEURS mardi. I 
de 14 h. * U h ; Jeudi et samedi de 
10 h k 11 h. 

PAIEMENT DES ALLOCATIONS DE 
CHOMAGE mercredi 20. d . » h. 30 k I 
10 h. 30. pour les n"' 1 k 100; dé I 

Le» Jardinière désireux de se procu- 10 h 30 à 11 h. 30. pour le» n*' 

rlU 
L'shsouu fut cruintée par Marr Pîipo. 

De* plants de céleris 
pour le* jardiniers 

A n s Loisir* fittérsires 

et artistique* 

M. Pierre Willerval 
parle de la famille 

des planu de céleris pourront ae et suivent» 
présenter k U malrl. .nnexe. 2. rue 

I Paul-Doumer. mardi 19. de 9 h k 
11 h 30 et de 14 h. 1S à 17 h., pour 

: retirer un bon d'attribution. 
| Ils sont priés de ae munir de 1 

RONCQ 
PERCEPTION DES TAXES A U 

PRODUCTION ET SUR LES TRAN
SACTIONS. — Le contrôleur principal 

e t i " i T B ? ^ ! ° n '.', " P0 .'"".: "* J* receveur se tiendra k la disposition rte d . jardins. Un* oof.aatlon de w contribuables mercredi 20. de * h. 
k 11 h . au débit Suin. 

POINTAGE DES CHOMEURS mardi. 
d* 9 h. k 9 h. 30. k la mairie. 

J0 par botte 123 plants) sera ré
clamée . u prolit du Bureau de bien
faisance. Le nombre de planta étant 

être donné aatls 
Wlllerval. président de l'Assxjclatlon 1 faction qu'aux mille premiers Inscrit» 
des psrent* d'élèves des lycée», a parlé et il ne pourra être délivré qu'une 
de la famille. ,. , »'»>«• bott» par personne Les plant» 

Le thème de cette causerie pouvait pourront ê»re «nlevés Immédiatement 
p»raltr» quelque peu austère pour une ! après l'Inscription au Jardin botani

que 32 rue du Moulin-Fagot. »ur pré-

sur lequel figurent la ville de Lannoy et < 
le. par: lea de Ly» et o Hem dont aile 
demande l'annexion. 

Rappelons qu 11 s agit d un* portion 
d* t»rr;toire comprit* dana u n . sort, 
de > trlangl* dont le» extrémité* •»-
raient la gara d* Lannoy-Lys. la lieu 
dit < L* Pinçon » aur la route d . Ballly 
et le Pont d . 1 Equarnaaag*. k Rem. 1 

LAMPES 
DE RADIO 

Certaines lampe* de radio aont 
introuv.ble , . Minages le* votre*. 
Si Ton* voulé» savoir comment 
voua pourres prolonger leur da* 
r i e , écrives i Rndio • L.M.T., 
46, qnsi de Boulogne, Boulogne-
Billancourt (Seine). 

*och»i qv aona le blé et 
l«i owtr.8 produits d * 
noir . A f r i . w du Nord, 
nsi reatrictt.na . n é r . n c , 
seraient ptr*s *nc*r * . Or, 
l.s Indigèew e* peuvent 
plul ifovsiiler, foule d être 
vêtus. Il eat d«ftc urg.nt 

»*ceurir *n leur «nvey.nt I* plu» 
. 1 d * vietll»» hordes. Réunisa*» ou 

ne. élevés du collège de [,„.,••,„,: m 4 m . , „ „ , „ , , sBBtm mutil.. 

A.bl. 3090. — La Brosse. 1108. — | 
Bruay, S28 — Cambodge, act„ 13431 
parts, 41S. — Centrale Minée, act . 79*; | 
parts. 1900 08. — C mrs.no. 1S93. — j 
Douarla. 1935. — Dong Trleu. 413:1 
paru. 411 — Dufour et Cheboud, ln-1 
coté. ' — Expl. Min. Tunisie, 261, — 
Eteins Indochine, 127: parts, SJX) off. 
— Forces Motr. Centre, incoté. — Gly
cérine, 1620. — Aliment. Heudebert. 
2240. — Hotckhlss. 20*0. — Hydre» 
Energie. 2783. — La Houvc. 900. — 
Huile» de Pétrole. 67*. — Hutchinson. 
2858. — Hydro cére. 681. — Relier 
Leléux. 2783. — La Luoett. ancienne. 
844. — Lorraine ancienne. 240 off. 
— Llévln (Petit). «71. — MèUux et 
Alliages blancs. 347: paru. 1095. — 
Magnéto R.B., Incoté. — Magnant. 
1150. — Mékong. 1030 off: paru. 7500 
off — Michelin, pans, 3315. — Mines 
et Pr. Chimiques. 2505. — Moteurs 
Gnome, cap. 1521: Joui»»., 13S7 off 
— Moulins Maghreb. 328: paru. SI off 
— MZaita. act.. 739: paru. «590. — 
Nav.gation Afr. Nord 1990. — Opt. 
Mec. Hte Précialon. 1571. — Afr. Mines 
Transp. i c . Ouenxsl. 0670. — Psdang. 
1233: paru, 1S9S0. — Claude Pas et! 
Sllva, 403. — Pernod, 1050. — Pho»ph.l 
Constantine. 1557. — M'Dllla, S13 off. 
— Tunisiens. 1013. — Pllee Hydra. ! 
Incoté. — Polnte-k-Pltre. 11S3. — Prl. | 
magaz. 900 dem — Pr. Chlm. Colgnet. 
1850 dem. — Pr. Organo Chimiques, 
incoté — Raff. François. 442; paru,, 
970 off. — Roubaislenne. 3055 off. — 
Rocheforulse. 3083. — Sslslgne, 6780 
— Tal;s de Lurenac. 18720. — Terre»: 
Rouges, part» 374. — Tubiï» Française! 
« A s 459 off. — Union Tropicale. 245 
on\ — Vieille Cur». 300. — Vlseosel 
Albigeoise 4900. — Viscose Nationale.' 
2203 off. 

Energ. Electr. Nord-France. 740. — Est. 
Lumière, 538. — Nord-Lumler., 2003. 
— Oucat-Lumlér*. 1913. — T.S.F., 1733. 
— Thomson. S87. — Union Electrique, 
8S0 off. — Coton. 8t-Quentln, 789 — 
Gsv. Lebon 8620. — Gas «t Eaux, 
1340. — Gaa Nord-Est. 1250. — Miche-
ville, 1816. — Cbktlllon Commentry. 
5820. — Citroën. 1370. — Pontglbsud. 
3480. — Acier. Marine, 1208. — Jeu-
mont, 710. — RU Fourneaux Chien, 
975. — Peugeot 12S0. — Charbonn. 
du Tonkln. 5490. — Commentry 
Pourchambault, 5330. — Carmaux, 
40*0. — Eacarpalle, 19500. — Orand. 
Oombe. 3875. — Guergour, S.O00. - • 
Pwnarroya. 1550 — Standard Pétrole», 
1073. — Mat. Col. St-Dénie. 2700. — 
Pr. Lion-Noir, 1780. — Verrerie* d'Anl-
ch*, 3800 off. — Messageries Maritimes, 
•80. — Tranaatlantlqua. 450. — Bras*. 
Fort-Carré. 4393. — Braaa. Meus., 
2580 — Dlatill. Cusenler. 4099. — St-
Raphaél. 8850. — Ciment» Français, 
8900 — Mat. Constr. LoUne, 9U. — 
Caout. Indochine. 2000. — Agença Ba
vas. 428 — Hachette. 1500. — Comp
teur» k Gai. 1450. — Ou*rt-Atrtc*lB. 
15*0. — Union Européenne, 1773. 

Ponr nos prisonniers 
PARQUET 

d» 1 

g 
filles ont donné dimanche, en Ubles'que'iea 

la salle du Gymnase municipal, un viendront prend 
concert au profit de» prisonnier» Nos voir» concierge, 
jeunes concitoyennes avalent élaboré di 
un programme très varié dont l'Inter
prétation connut un trè* gros succès. 
Un punit: sympathique ftt fête aux 
actrices de talent, qui ae distinguè
rent tant dans les charmante, oomé-

t dies annoncéea que dana leur» évolu
tions chorégraphiques 

g<j» 

28 M . 

VOTKL CŒUR ET VOTRE INTÉRÊT 
VOUS COMMANDENT D'AGIR VITt 

28 MAI 1942 * 
jOUINIf SaTIOlUli HMO-ântlCJUH 

01 C0UKTI Dit TIXTIIIS 

Banque Indochiné. 8550 — B N Cl. . 
1470 — Union Parl»i*nn«, 1403 —• C'« 
Algérienne. 4*50. — Comptoir crEs-
compte, 1780. — Foncier d'Algérie. 
1340 — Ste Financière de l'Est, 287 
— Sté Générale, 1784. — Rente Fon
cière 1020. — Bbt. 1980. — Lyon. 1881 
— Mid., 1285 — Orlean», 1800. — Ouest. 
1008 — Tram, de Shanghaï. 1170 — 
Magasin» Généraux, 4*00. — Lyon-. 
nets* des Eaux. 2800. — Air Comprimé. 
7000 off. — Electricité de Paris. 2575. 
— Energ. Littoral Mèdlterr. 2240. — | 

LEVUREH ALSACIENNE. 

alsa la levure dp J'GCHtiff-

Feuilleton da « Journal de R o u b a i i » du 18 mai 1 9 4 2 . — N 4 7 . 

(Tgf.ËxRISACxHr^ 
l - | i | | o» €a î / f 

.•EDOUARD AtJJAY 
j . n al rien à voua donner, 

n e * peuvre, v leui I 
Le* témoin* voua ont bien 

erpporté un tuyau? 
— Rien que je n* «avais déjà Je 

n'ai qu'un* certitude, et J* vous 
autoriae * la pub. 1er :.k l'heure du 
erlme... 

— C'eet bien un crime, commis-' 
•s ire r 

— Encore I Oui, c'eet un crime I 
On s tu* Richard Marinier. 

— Qui r ose demander un des 
Journal lste». 

— F s i u e pas d'Mprlt. mon petit. 
réplique BrUach. J* cherché, voua 
tout . 

Mm* Marinier est arrêtée 1 
Qui voua a dit cela 7 
On I * conduite dana la cham

bre «s* (Qret* Généralement 
— Aucun rapport Elle était fa

tigue*, «-le a* repos*. Maintenant 
1*1 as— nafii Vous ailes voir entrer; 
Ici u » tttmotn qui, sans doute, n», 

sortira paa libre, A.lez 1 Ouste I 
L*s Journalistes battirent en re-

trslte. L inspecteur Legrsnd an
nonça 1* médecin légUte 

— Alors, docteur ? demanda Brl-
aach su praticien 

— Rapport sommaire, commis
saire . P aie par arme k feu. L* 
bai l , calibre 6.35 a fait éclater le 
rôle et est ai le , se loger dans la 
colonne vertébral* La mort était 
inévitable. Elle a dû ae produire un 
quart d heure a pré. la bleaaure. 

— Oui. mais k quelle heure de 
la soirée. C'est pour l'Instant le 
point qui m lntérease le plus 

— Entre une heur , «t u n . heure 
trente après le repaa. 

— De neuf heurea k neuf heure» 
et demie hier aolr. par ronaéquént 
Merci, docteur :. La balle? 

— Je n i confié» au Jugé d la*» 
truetion qui l s mis» aou* scellé» 
Elle «est un peu aplatie au bout 

cognant sur uns vertèbre— 

Bonne chance, mon vieux flic ! con-
olut le médecin légiste en aortsnt. 

Le médecin sortit, 1* secrétaire 
de Bristch oea lui dire : 

— Voua voyes patron, la petite 
coquins n'était pas chas ell* k 
1 heur, du crime. 

— Qu'est-ce qUe ça veut dira 
Buret? fit Brlsach, bougon 

— Rien, patron. Je vous disais 
çk... 

— Parc, que vous ête» un brav» 
type, Buret. Mai* e eat difficile 
d être brave type quand on volt que 
lea gens a* fichent de vous, mon 
vieux, Ainal. cette petite coquine... 

L'Inspecteur Legrand entrsit dé 
nouveau, poussant dev int lui Tel-
ller Henri-Joseph, maltr . d hôtel 
chef M. et Mme Marinier. 

IV 
— Je voua al convoauè. dit aua-

sitôt Brlaach au domestiqué, parc, 
que J al besoin q u . vous m . donnlt t 
quelques précisions concernant vo
tre soirée d'hier. 

— J . suis k la disposition de la 
Justice, répondit Télller. 

— J* l'espére bien ! . . Alors 
soyons n e u : A quelle heure vous 
oouches-vous généralement ? 

— Je n'ai pss dheure . D** que 
mon .ervic» eet fini. Je quitte le 
« bas » de la maison. H eat parfol» 
dix heure», parfois plus, p'rfol» 
moin». 

— Et hl .r aolr. von» vous êtes 
retiré k nuit heures et demie » 

— Oui. t ins! qu* Je r o u . 1*1 dit, 
Jeteis fa.la-ué. 

Briamea BOtS. (jus l s saaUsTS d h è -

te: »* servait très volontiers d* l'ar
gument que lui-même lui avait 
soufflé le matin. 

— l t ç* ne vou* parait pas bi
garré. Télller. que personne, k l'of
fice, ne vous ait plu* revu depuis 
huit heures et demie, un soir où U 
se passait dans 1» maison des chose, 
épouvantable* ? 

— J étals dans ma chambre. J al 
lu.... 

.— Jusqu à qu'elle heure ? 
— Dix heure , et demie, Monsieur. 
— C'est faux ! Lorsque vos deux 

auxtliairea aont montée s . coucher, 
k leur tour, k onse heures et demie 
U y avait de la lumière dans votre 
chambra 

L homme fut un instant interlo
qué, mais u «e reprit très vite. 

— Ah ! dit-n. je me souviens Je 
m étais endormi sans éteindre ma 
lumière J'sl trouvé 1 électricité 
allumée eu m'éveillant ce mati% 

— Voyez-vous ça I Télller. assea 
dé détours ! Dites-nous c* que vou* 
aves fait nier aolr 1 

— Mais qu* voulez-vou. que Je 
TOUS dise de plus. Monsieur. Je vous 
ai dit la vérité. Je vous le jure I 

— Ne Jures p u . mon vl*ux.... 
Vous aves lu. dltea-voua. Quoi 7 

1 Allons, vite, quoi ? 
j — Un livre... un roman que 
J'aval» pris dan* la bibliothèque de 
monsieur. J . 1«1 replacé ce matin 

— Ce matin I Ainsi, oe matin. 
1 dans votre désarroi, vous *r*s 
1 pans* k replacer oe livre sur le 
|i»V}>on d« U UbUotnaqu. 1 

— Oui .avant q u . J* découvre le 
crime... 

< C . diable-là a réponse a tout ». 
pensa Brlsach. 

— Et le titre de ce livre, voua 
l'avez oublié, naturellement ' 

— Heu... oui... C'était une his
toire do toréador. 

— Télller. dit Bnaach, voa ré
ponses ne me conviennent pas. Je 
vous svertis que de très forte» pré
somptions pèsent sur vous. 

i — On me croit coupebl* ! «ex
clama le maltr* d hôt«:. Mol I J'au
rais tué monsieur I Et pour quel 
motif, je vous le demandé! 

— Vous me le demandez! C'est 
admirable I Monsieur Marinier ne 
vous auralt-ll pas fait une observa
tion concernant votre conduite ? 

, N aurait-il pas. par exemple, cons
tate que «a cave se vidait plus vit* 
qu'il 1 aurait cru... 

— Je ne bois pas, Monsieur lé 
commissaire. 

1 — Aves un nez pareil, voua oaer 
: soutenir. . . Et la condamnation que 
j vous, aves eue pour Irreaee 7 

— Oh ! c'était un aoir d* réveil
lon I 

— Possible, msls vous ê te . mé-
i chant lorsque vous avez bu. Vous 
voua en êtes pris aux agenU, ce 
sotr-lk... Ah! vou* commencez k 

(comprendre, mon gaillard! 
] — C. eo!r-;k. 0 . «ont les «gent» 
I qui ont tapé le» premier*. Je répète 
•S n'est pss mol qui M tué mon-
sieur Monsieur et madame é u l ê n t 

1 d'excellents maître.. J étais bien 
ipayé «I J* n'avsvl* aucune raison, J*| 

Ile répète, de commettre un crime. 
! Brlsach, sans qu i l y parût, était 
ébranlé. Les dénégation* du maître 
d'hôtel étalent sincère». Et la com
missaire avait reconnu, lui-même, le 
matin, lorsque 1 inspecteur Legrsnd 
lui svalt montré le caaler Judiciaire 
de Télller, que cette condamnation 
légère pour Ivresse et rébellion ne 
signifiait p a . grand choa. si on la 
comparait k l'horrible accusation d* 
meurtre. 

— Tèllier, dit pourtant Brltach. 
vous aves vu 1 état dans lequel 
était la chambre de M. Marinier. 
Croyez-vous qu'un Jiomme de la 
taille de votre patron aurait dû ae 
détendre al longtemps contre une 
femme ? 

— 91 une femme avait attaque 
mon patron, ou bien elle aurait at
taqué tout de suite et 11 n'y sursit 
pas eu bataille, ou bien d u n e pi
chenette, monsieur aurait mie cette 
femme hors de combat, et 11 n'y 
aurait pss eu de bataille non plus. 

— Je ne voua le fais pas dire I 
Donc, vous admettes que c'eet k 
un homme que M. Marinier a eu 
affalr* r 

— Certainement 
— Bravo ! Or, u n'y avait paa 

d autre homme que voua dana la 
m»l»on. Le» perte» étalent fermées 
k cl* — toute* le . port*» — puisque 
Mm* Marinier a dû chercher ea clé 
dan* «on sac pour entrer. Par con-
•équenv seul, l'homme oui était 
d«n* la m«t*on a fait le coup. — 
• t cet homme. Télller. c'est vou» I I 

— M rsraottxuua. dit la ttuUt** 

jd hôtel, que J'étais le seul homme 
' de la maison, le eeul homme que 
voua connaissiez. Mais ètes-vous 

1 oertain. Monsieur le commieeilrè. 
qu'il n'est entré personne d'autre 
que madame dans ls maison ? 

— Que voulez-vou» dire. Télller? 
— C n e s t paa k moi de vous 

prouver que quelqu'un que vou* 
! ne soupçonnes pas la pu entrer 
dans ls maison. Cherches, voua 
trouvères I 

j — ç a suffit, dit Brlaach. Je vous 
met* k 1* diepoaltlon du Juge d'Ins
truction. Mal* avant cela, noua irons 
faire une visite dan* votre chambre. 
J'ai Idée que nous y ferons des dé
couvertes intéressantes 

Puis, ae tournant vers l'Inspec
teur Legrand. Brlaach ordonna : 

— Dana un q m r t dheure. nous 
irons toua ensemble boulevard 
B**u«*jour. Veille »ur ce pl.toiet-: 
lk et envole-moi Mm.-Marinier. 

L* commissaire était furieux et; 
surtout contre lui-même. Il «entait! 
qu'il j avait dans os drsme un my»-1 
ter* qui lui échappait. Lea inslnue-
tlons d* Télller relatives à sa pré-
«eno* d'un inconnu — inconnu d* 
I enquêta — dana la maison du 
crime et à l'heure de o» erlme. trou
blaient 1* conscience du policier qui 
redoutait par-dessus tout de »* 
tromper 

Bris.cn, *n effet, n'était pa* 
l'homme « d'un eorp 'b l t , n im
porte lequel ». Et tout en e . d é 
posant t arrêter 1* maltr . d hôtel. 
U n'était paa certain d . mettra la 
main sur la vrt l coupable. 

Claire Marinier «était repris*. 
Une heure de méditation dan* la 
chambre de sûreté en compagnie 
d'un Inspecteur silencieux et indif
férent, la menace de l'arrestation 
aussi ravalent amené , k considérer 
la mission de Brissch comme un 
mal nécessaire auquel ne pouvaient 
échapper ceux qui se trouvaient 
mêlés k une affaire criminelle. 

D'elle-même, la jeune femme 
marqua son repentir devoir brusqué 
le policier. 

— Monsieur le commisulr*. tut
elle. J'ai été inconvenante, tout k 
l'heure. J'aurai dû, J* l'ai compris, 
vou* aider dans votre tache. Mais. . 

— N'en parlons plue. Madame, e t 
abrégeons ces passe, d arme* qui ne 
nous mènent nulle part, répondit 
Brlsach. Dites-mol nettement 0* 
que vous pensez de oe crime qui 
vous enlève un mari que TOUS ai
miez. Je le sala, très profondément. 
Voyez-vous un coupable t 

— Réellement, non. Je m* «us» 
posé la question depuU ce mat in: 
Je n'y al pa* trouvé d* répons».. 

— Vous n* lui non ri «listes aucun 
«nneml f 

— Aucun. Rlonard était U 
m»rn». Il était parti d* 
rien, vou» 1. «aves sans douta. D 
• ralt conservé, dans la hauts s i 
tuation qu'il occupait, une simpli
cité de eceur et d* maniérée qui lut 
attiraient toutes lt* «Tmpathie*. , 
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